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ESPRIT DE NOËL ES-TU LÀ ?

Il est « avec »

Soir de Noël. La messe des familles a été intense, embellie 
par la crèche vivante interprétée par les enfants. L’église 
s’est maintenant vidée, je reste seul pour quelques derniers 
rangements. Arrivent deux messieurs, un peu perdus. 
Le plus jeune ose : « Nous venons prier pour ma maman 
qui vient de décéder, et nous ne savons pas comment 
faire… – Venez, allons devant la crèche, confier votre 
maman à l’Enfant Jésus ». Après un temps de prière, je 
leur dis : « Regardez, ce petit dont nous fêtons la naissance 
aujourd’hui, c’est l’Emmanuel, qui veut dire « Dieu avec 
nous ». Il est à vos côtés dans cette épreuve ». Dans les 
jours qui ont suivi, nous avons préparé et célébré de belles 
funérailles pour leur maman et épouse, car le deuxième 
monsieur n’était autre que le papa du premier.

Pour moi, c’est cela Noël : Dieu avec nous. Il s’approche de 
nous de la plus belle des manières, en se faisant l’un de 
nous, en partageant tout ce qui fait notre humanité avec ses 
joies et ses peines, ses élans et ses fatigues, ses espoirs et 
ses déceptions. Noël, c’est la fête d’un Dieu qui se fait tout 
proche de nous, qui est avec nous chaque jour.

Je vous souhaite une belle préparation et déjà une 
lumineuse fête de Noël, dans la joie de sentir que Dieu n’est 
pas « loin » : il est « avec ».

Abbé Pascal Desthieux,
Vicaire épiscopal. ©
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Comment une paroisse se 
prépare-t-elle à la célébration 
de Noël ?

Nous nous préparons à célébrer la naissance 
du Fils de l’homme en marquant le temps 
de l’Avent, un temps fort et important, une 
progression vers la fête de Noël. Pendant cette 
période à Notre-Dame, nous préparons la 
crèche, par étapes, et la célébration de Noël, 
en nous réjouissant du mystère qui va être 
célébré. Les préparatifs mobilisent tous les 
services de la paroisse et les personnes : pour 
l’information, la musique, les chants, pour 

l’entretien des lieux et la décoration florale de 
l’église. C’est un moment qui nous rassemble. 
Il y a un enthousiasme qui nous habite. Ce 
n’est pas l’excitation de l’attente des cadeaux, 
mais une préparation dans la joie à ce jour qui 
célèbre le don du Verbe fait chair.

Quels sont les temps forts de la 
messe de minuit ?

La messe de minuit est toujours solennelle et 
festive, avec les chants traditionnels, l’orgue, 
et une participation très forte des fidèles, qui 
viennent souvent en famille. La célébration de 
Noël se caractérise par la lecture de l’Évangile 
de la nativité (le plus souvent Luc 2, 1-14) et la 
procession pour porter et déposer l’Enfant dans 
la crèche.
Le fait que la Messe soit célébrée à minuit 
n’est pas anodin. Le cœur de la nuit a un 
sens profond puisque dans la Bible c’est 
l’heure où Dieu réalise les grandes œuvres : 
la première Pâque, la libération de l’esclavage, 
l’Incarnation, la Résurrection, l’attente du jour 
du Seigneur. À Noël, l’église et les fidèles se 

synchronisent à l’heure de Dieu pour accueillir 
son œuvre. Une veillée précède la messe. Cela 
souligne aussi une béatitude (« heureux ceux 
qui veillent »). Les fidèles veillent dans la nuit 
pour se réjouir de l’œuvre de Dieu qui fait don 
de son Fils.

Que signifie pour vous l’esprit 
de Noël ?

Chez les croyants, c’est un jour de grande 
reconnaissance et de joie pour le don que 
le Seigneur fait à l’humanité de donner 
le Sauveur. L’Esprit de Noël est pour moi 
indissociable de la grande joie de ce grand 
don que Dieu fait à toute l’humanité. Mais 
l’esprit de Noël est aussi perceptible en dehors 
de l’église, dans la rue. Ce qui me frappe 
à Noël est le calme du matin et l’attitude de 
bienveillance des passants les uns envers les 
autres. On se salue plus facilement, il y a des 
sourires. J’observe un sens de fraternité entre 
les personnes, un respect de son prochain. Un 
espace de paix. Il y a une certaine magie qui 
s’opère.

MONSIEUR LE CURÉ, QUE SIGNIFIE POUR VOUS L’ESPRIT DE NOËL ?

L’Abbé Pierre Jaquet, chanoine, recteur de la Basilique Notre-Dame 
nous parle des préparatifs et de la célébration de Noël.
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pour que 

VIVE VOTRE

EGLISE

J’AIME
MON EGLISE,
J’AIDE MON
EGLISE

LE DON MENSUEL, pour garantir  
une présence aujourd’hui et demain.
LE DON MENSUEL est un geste DÉCISIF  pour votre Eglise  
et UTILE pour vous !

POUR VOUS, LE DON MENSUEL EST :
PRATIQUE : vous choisissez librement le montant.
SANS ENGAGEMENT : vous pouvez arrêter votre don mensuel  
à tout moment par simple courrier ou email.

ECONOMIQUE : nous vous informons uniquement grâce à 
votre journal ECR info.

POUR NOUS, ce geste DÉCISIF pérennise la rémunération  
des prêtres et agents pastoraux.©
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Retrouvez toute l’actualité de Noël sur notre site internet : www.ecr-ge.ch (horaires des messes, veillées…)

« À Noël, j’observe un sens de 
fraternité entre les personnes,  
un respect de son prochain »

S �Oui, je souhaite soutenir l’Eglise par un DON MENSUEL,  
je demande mon bulletin d’engagement par : 



Noël, du latin « natalis » qui signifie 
naissance, renvoie à la naissance de Jésus-
Christ, don de Dieu aux hommes. Noël est 
la plus connue des fêtes chrétiennes. Mais 
à notre époque, que l’on dit désenchantée, 
qu’est devenu l’esprit de Noël ? Pour le 
savoir, nous avons sollicité le témoignage 
d’un catholique genevois et celui 
d’une jeune femme athée, puis nous 
avons baladé notre micro dans les rues de 
Genève pour demander aux passants de 
définir « leur » Noël. Leurs réponses sont 
encourageantes : l’esprit de Noël est bel et 
bien vivant à Genève !

UN CATHOLIQUE :  
« NOËL EST UNE INVITATION »
Philippe (61 ans)

À vrai dire, Noël a mis beaucoup de temps à 
prendre une place dans ma foi d’adulte. C’est 
banal de dire qu’un enfant attend Noël avec 
plus d’impatience que Pâques. La chaleur des 
retrouvailles familiales, la crèche, les lumières, 
les échanges de cadeaux ont anesthésié 
durablement une recherche du sens profond de 
la Nativité de Jésus.
Ce qui m’étonne le plus aujourd’hui c’est 
la cohabitation tenace dans l’inconscient, 
voire aussi dans la liturgie, comme une 
schizophrénie, de la vulnérabilité reconnue 
de l’enfant de la crèche d’une part, et d’une 
représentation d’un Dieu tout-puissant, 
responsable de tout ce qui nous arrive, d’autre 
part.

« Dieu n’a que nous pour venir 
au monde »

Des écrits comme ceux de Maurice Zundel, ou 
d’Etty Hillesum, cette jeune femme juive morte 
en 1943 dans un camp de concentration, qui 
parlent d’un Dieu faible, vulnérable, qui 
compte sur nous pour le mettre au monde, 
pour le protéger et le faire vivre, ne semblent 
pas s’imposer comme une évidence.

Nous semblons oublier que la faiblesse du Jésus 
de la crèche se prolonge jusque sur la croix, où 
sa mort nous redonne la Vie. Il nous laisse la 
liberté de choisir le bien ou le mal, la vie ou 
la mort.

Pour moi Noël maintenant, c’est la fête de 
notre liberté de dire oui ou non à l’invitation de 
ce Dieu qui n’a que nous pour venir au monde. 
C’est donc aussi la fête de notre responsabilité. 
Il est difficile de bien fêter Noël sans se tourner 
vers la joie de Pâques.

UNE ATHÉE :  
« JE CROIS À LA MAGIE  
DE NOËL »
Sarah (34 ans)

Je ne suis absolument pas croyante, mais je 
crois à la magie de Noël !

Noël est pour moi une des plus belles fêtes de 
famille qui soit. Une nuit spéciale, empreinte 
d’une magie unique, un moment de partage 
et d’amitié. Dans ma famille, nous préparons 
cette fête bien en avance et le soir de Noël nous 
nous retrouvons enfin. C’est un moment très 
attendu et de grande émotion.

Fille d’immigrés, j’ai une famille 
géographiquement « éclatée » avec des 
parents, qui vivent ailleurs en Suisse, au 

Brésil ou en Bolivie. Nous ne pouvons pas 
nous rencontrer tous ! Mais Noël nous réunit 
en pensée : déjà avant Noël nous savons que 
nous nous préparons tous à la même fête. 
Puis le jour de Noël, nous nous appelons par 
téléphone : des larmes de joie et des rires sont 
toujours au rendez-vous.

Ici, les préparatifs de la fête nous réunissent 
déjà et ils commencent deux mois en avance, 
avec un tirage au sort ! Pour échapper autant 
que possible à l’orgie de cadeaux, nous 
organisons le jeu de « l’ami secret ». Chacun 
pioche le nom d’une personne de la famille à 
qui il devra offrir un cadeau et le soir de Noël 
chacun doit deviner le nom de l’« ami secret » 
qui lui a offert le cadeau. Les enfants adorent 
ce jeu de devinette !

« Noël est une fête pour être 
ensemble »

L’organisation de la soirée aussi répond à 
un rituel : nous nous répartissons pour la 
préparation du repas et, autour de la dinde, 
se dessine tout un univers de traditions 
culinaires. Puis les semaines passent et le 
grand jour approche avec cette appréhension 
qui précède les grands moments. Car ç’en est 
un ! Et le soir de Noël, une tenue impeccable 
est fortement recommandée.

Nous décorons la maison, avec l’arbre de Noël 
et ses lumières, et je construis toujours une 
crèche.

Noël est une fête pour être ensemble et 
personne ne devrait être seul à Noël.

ESPRIT DE NOËL

Isabelle* est pressée et traverse 
la place de la Fusterie au 
pas de course. Elle accepte de 
répondre à nos questions « si 
ce n’est pas trop long ».
Pour cette femme de 47 ans, « Noël c’est la 
joie, la famille, le moment de se retrouver. Il 
y a la symbolique religieuse, bien sûr. Mais 
c’est une fête qui va au-delà de ça, c’est un 
moment privilégié pour être ensemble. Je 
suis croyante, mais si vous me demandez 
si je suis catholique, personnellement je n’ai 
pas besoin de passer par une religion pour 
croire », souligne-t-elle avec un grand sourire 
et avant de reprendre son chemin.

Jeune père de 32 ans, François 
Xavier* est en ville avec sa 
famille. Il est intéressé par ce 
sondage de l’Eglise catholique 
et il se renseigne sur le but de 
la démarche.
« Je suis croyant, catholique et pour moi 
Noël est avant tout la naissance de Jésus, 
Dieu qui s’est fait homme. C’est la Messe et 
aussi la fête des retrouvailles en famille, 
bien avant les cadeaux », nous déclare-t-il.

« C’est les vacances ! »,répondent 
à l’unisson Catherine* et Nicole*. 
«Catholique», Catherine (14 ans) ne va plus à 
la messe, « sauf à Noël ou pour les mariages 
et les baptêmes dans ma famille ». Nicole 
(14 ans) se dit « agnostique » et dans sa 
famille, l’Eglise et la religion ne « sont pas 
une priorité. Ce que j’aime à Noël ce sont 
les lumières ! », déclare-t-elle. Des souvenirs à 
partager ? « C’est une soirée où l’on mange 
beaucoup », observe Nicole en riant. Elles 
partent, et rentrent dans un magasin du 
centre-ville. Mais elles en ressortent peu après 
et nous rattrapent. C’est encore Nicole qui 
prend la parole : « Je voulais ajouter une 
chose. Noël est quand même une belle fête 
de l’amitié. On pense aux amis, on choisit 
un cadeau pour eux et c’est important. »

Francis* n’est « absolument pas 
croyant ».
Je suis athée et j’ai été plus qu’athée, mécréant. 
Maintenant je suis devenu plus tolérant et 

je pense que chacun a le droit de croire ce 
qu’il veut pour autant qu’il n’importune 
pas les autres. Le mal que les religions ont 
fait dans le monde est la principale source 
de mon « athéisme », précise-t-il. Pour cet 
homme d’environ 50 ans, la fête de Noël est 
« l’occasion de se retrouver en famille. Même 
si je n’ai pas de croyance religieuse, j’ai des 
valeurs : l’éthique, l’humanisme, la solidarité, 
la famille. Toutes ces valeurs chrétiennes ou 
autres mais avant tout humanistes, je les porte 
et je peux même chanter dans un chœur la 
Passion selon Saint Jean ».

Assis à une terrasse du centre, 
François* est « croyant et 
catholique », pour lui Noël est 
un moment « très important et 
joyeux ».
Il y a l’aspect religieux, avec la naissance 
de Jésus, la messe, et il y a l’aspect familial : 
Noël est un moment qui permet de « se 

recentrer sur ce qui compte et un moment 
de partage avec la grande famille, autour 
des enfants. Un moment unique en son 
genre qui doit aussi nous permettre de 
penser aux personnes seules et âgées dans 
la famille », explique ce père de trois enfants. 
« Les cadeaux c’est avant tout pour gâter les 
enfants, c’est normal, mais cela doit rester 
simple ».

Luca* a 8 ans. Noël est pour 
lui « la fête d’anniversaire de 
Jésus et de tous les enfants du 
monde ».
Cette année il n’ira pas en Italie pour les 
vacances de fin d’année : « Nous restons 
à Genève car ma maman va accoucher. 
Peut-être que ma petite sœur va naître le 
même jour que Jésus et cela va être le plus 
beau cadeau du monde ! »

ET POUR VOUS, QUE SIGNIFIE NOËL ?
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Au fil d’une balade dans les Rue Basses et des rencontres, nous avons demandé aux passants de nous parler de Noël. 
Croyants ou pas, tout le monde aime cette fête !
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(* Pour préserver l’anonymat des personnes interviewées, nous 
avons modifié leurs prénoms.)


